
LE SAINT SACREMENT - ANNÉE B 
Textes : Ex 24, 3-8 ; He 9, 11-15 ; Mc 14, 12-16. 22-26 

Nous célébrons aujourd’hui la solennité du Très Saint-Sacrement (Corps et Sang de 
Jésus). D’après la page de l’évangile de ce dimanche, Jésus institue l’eucharistie au 
cours d’un repas pascal. La Cène du Seigneur anticipe prophétiquement l’immolation 
de Jésus, et le sacrement de l’eucharistie la rend présente au cours des âges. En 
chaque eucharistie, le Seigneur se donne à nous comme nourriture de la nouvelle et 
éternelle Alliance. 

Avant l’avènement du Christ, Dieu avait établi une première Alliance avec son peuple 
(Israël) : « Voici le sang de l’Alliance que, sur la base de toutes ces paroles, le Seigneur 
a conclue avec vous » (Ex 24, 8). Cette Alliance se voulait être une communion intime 
et indissoluble, symbolisée par le rite de l’aspersion du sang, et porteur de la vie. 
L’autel fut aspergé avant que le peuple n’entende la lecture de la Loi et ne s’engage : 
Dieu s’engage le premier et inconditionnellement ; jamais il ne rompra son Alliance.  

De même, lors de la dernière Cène du Seigneur, c’est Jésus qui invite ses disciples au 
repas. C’est sa fête. Il prend toutes les dispositions nécessaires pour cette célébration : 
« Allez à la ville ; un homme portant une cruche d’eau viendra à votre rencontre. 
Suivez-le, et là où il entrera, dites au propriétaire : “Le Maître te fait dire : Où est la 
salle où je pourrai manger la Pâque avec mes disciples ?” Il vous indiquera, à l’étage, 
une grande pièce aménagée et prête pour un repas. Faites-y pour nous les préparatifs 
» (Mc 14, 13-15). Et nos messes ? Est-ce que nous les préparons (matériellement et 
spirituellement) ? Que dire des messes bâclées, improvisées, expédiées le plus vite 
possible ? Et si nous nous engagions aujourd’hui à faire de nos célébrations 
eucharistiques de vraies fêtes. 

Chaque eucharistie, comme la première, doit être vécue comme une fête : une fête au 
cours de laquelle nous renforçons notre relation avec le Christ qui nous donne son 
corps et son sang sous le mode du pain et du vin. En nous permettant de recevoir non 
seulement le corps mais aussi le sang du Seigneur, l’eucharistie nous fait entrer plus 
intimement dans cette nouvelle relation d’amour entre Dieu et l’homme.  

L’eucharistie est une fête pascale, c’est-à-dire une fête qui célèbre la libération, notre 
libération. Libération vis-à-vis des puissances de la chair, de la peur, du doute, du 
désespoir, de l’angoisse et de tous les maux qui pèsent sur nos vies. En recevant le 
corps et le sang du Seigneur, nous devons avoir conscience que nous sommes des 
êtres réellement libres. 

Merci Seigneur pour le don de ton corps et de ton sang. 

Lasne, 02 juin 2024 


